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Petit oiseau en déployant tes ailes 
Regarde au loin, contemple l’horizon 
De mon amant, apprends-moi des nouvelles 
Viens chaque jour autour de ma maison 
Écoute mon petit oiseau sublime 
Si toutefois dans un port mauritanien 
En voltigeant à travers le ciel pur 
Tu l’aperçois sous les rayons d’azur. 
 
Petit pinson sur les vagues tremblantes 
Si tu voyais un vaisseau balancé 
Par le grand vent sur les eaux mugissantes 
Viens m’avertir, j’attends mon fiancé. 
 
Il est parti, ce fiancé que j’aime 
Sa mère et moi nous le pleurons toujours 
Dans le Tonkin, d’un courage suprême 
Il vit pour moi et pour ses chers amours 
Il est là-bas ce soldat héroïque 
Avec honneur défendant son drapeau 
Pour son pays et pour la République 
Il quitte tout son pays, son hameau 
 
Quitte les bois, viens chanter dans la plaine 
Sous le ciel bleu redis-moi chaque soir 
Écoute-moi, dis fort de ta voix pleine 
Ton joli chant d’un air harmonieux 
Dans le Tonkin, les Français sont en cages 
Aux importants, tu peux le reprocher 
Écoute-moi sans beaucoup approcher 
S’il faut encore espérer le revoir 
 

Le cœur joyeux ma tendre fiancée 
J’arrive enfin de pays lointain 
Belle aux yeux bleus, à la taille élancée 
Ton fiancé revient du Tonkin 
Viens dans mes bras, ma beauté que j’adore 
Embrasse-moi comme un petit enfant 
Vois que je suis fier de mon drapeau tricolore 
Et revenu glorieux, triomphant. 
 
Le soleil éclaire, allons sous la fenêtre 
Nous parlerons de nos tendres amours 
Pour nous, bientôt le printemps va renaître 
Et nous pourrons nous aimer pour toujours 
Écoute-moi mon petit cœur suprême 
Chaque matin parle au joli pinson 
Tu lui diras : petit oiseau que j’aime 
Viens chaque soir nous chanter ta chanson. 
 
Abandonnant cette terre lointaine 
Plus de chagrin au coin de l’horizon 
Là-bas, des fois croyant ma mort prochaine 
Je regrettais ton regard souriant 
J’aimais, parmi l’herbe fleurissante 
Sous le lilas te donner rendez-vous 
Te répéter dans mon idolâtrie 
Je t’aime mieux et je serai ton époux 
 
Quand le pinson viendra sous la ramure 
Dedans les bois auprès de mon bateau 
Nous lui dirons contemple la nature 
Petit pinson viens pour nous avertir. 
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